
iiMlbeur pour dénouement I» raort d'an homme, s'est i 3 E * ^ V . î S - i r > ! E Î - C L ^ V - T _ u A ^ l ! C a f Reyper était également recherché pour un vol de vête-
jfcoduità la rare (Je La Madeleine. » • » *-*•*._ v * r - - » -—-. ments commis dans la nuit du 18 aa 17 décembre der-

Depuis quelque temps, M. Alfred Painta, tonnelier de I B C H O T J K M K N T n-cra* Ni .vrJtK A C A L A I S . — U s i n i e r chez M. Vanden Bulcke.de Courtrai. Reyper a été 
«on état et épicier, rue de Lille, à La Madeleine, donnait [ paquebot s'est mis, vendredi, au p e i n , & Calais; c'est le I tcroué à la prison de Courtrai. 

i P r / l I P lïV\ ^ P f P W P P ^ x ' f l P ï i l F ^ D P I I Î J P ' , r e < l o u * a b . 1 * s - Le» porcs ont pr i s g o û t a u x m o u l e s et . LesOEuyresde Jules Klein font fureur: l 

des signes d'aliénation mentale. Ces jours derniers, l'état 
e n pauvre homme s'était aggravé à tel point qu'il avait 
été déc.dé, dans sa famille, de le faire admettre dans 
xine maison de santé. 

'finit et jour, ou était obligé de le surveiller, et une 
première fois déjà, il avait réussi à se sauver, mais on 
l'avait rattrapé avant qu'il ait pu commettre une impru
dence quelconque. 

Vendredi, vers une heure et demie du matin, trom-
jjant une seconde fois la surveillance de plusieurs per
sonnes qui le gardaient. M. Painta sorlit de sa maison 
sans chaussures aux pieds, ce qui lui avait permis de né 
Cas faire de bruit, et prit sa course dans la direction 
« ' la gare de La Madeleine. 

Arrivé là, le malheureux s'engagea sur la voie ferré?, 
juste au moment où un train de marchandises arrivait, 
se dirigeant sur Lille, et, avant qu'on ait pu l'atteindre, 
H s e j e i a s o u s les mues de la machine 

Lorsque le train fut passé, on releva le corps du mal-
•tieureux, qui avait un bras et les deux jambes coupés 
la tête en bouillie et dont les intestins sortaient du 
ventre. 
< L a . ™ ? ; ' » v a ' l été instantanée. M. Alfred Painta etail 
âgé de 4S ans i | 2 . 

Le cadavre est resté à la gare jusque vendredi après 
iniai; puis, après avoir été mis en cercueil, il a alors et. 
Tamené à son domicile. 

H y a sept ou huit ans environ, le frère de M. Alfred 
t'ainta, alors premier violon au Grand Théâtre do Lille. 
lut frapr.é d'un commencement de cécité: désespéré, sen 
tant venir la misère, il nul fin à ses jours en se letant 
a»ns la Deûle. 

Arres ta t ion de f a n x - m o n c a y e u r s — Les époux 
l'Iori.'inmd Lehaire, demeurant rue Manuels ont été 
arrêtés jeudi à lenr domicile au u SI ; ils sont accn.se: 
de fabriquer de la fausse mouiiaio. Une perquisition ; 
leur domicile a fait découvrir des moules eu plâtre d 
tontes dimensions. 

vapeur Empress. Il était parti de Douvre* à 1 heure 15 
avec 14» passagers et la malle des Indes. Ku voulant 
éviter un bâtiment qni sortait du port, il a beurté la 
jetée ouest; son tambour de tribord et la passerelle ont 
été arrachés: une voie d'eau s'est déclarée, el le navire 
est allé s'échouer vis-à-vis les bâtiments du nouveau 
Casino, presque à l'endroit oi; en 1888 s'échoua le paque
bot Invicta. 

La situation de l'Ëmpress est périlli use, en raison de 
l'état de la mer démontée par uu veut du Nord d'ui.e 
extrême violence. 

Les deux canots de sauvetage sont sortis pour trans
border les passagers. Le service de qualie heuris a été 
effectué sur Douvres par le vapeur l'élrel. 

Arraa — Husses et Français. — Le 3e bataillon de 
pionniers russes vient d'adresser un télégramme de sym
pathie au 3e régiment de génie à Arras. 

Celui-ci a répondu par un télégramme lu ce m tin an 
rapport et qui se termine par « Vive la France, V i e la 
Russie 1 » 

NOMINATIONS ECCLÉSIASTIQUES. — M. l'abb 
«iafmeyer est nommé vicaire à Tourcoing (Noire-Daine di 
Lourdes), al. l'abbé Hollart, vicaire à Anor, est nommé 
vicaire à llasnou. M. l'abbé Alvin, nouveau prêtre est 
nommé vicaire à Anor. M. Potier, vicaire à Obies, est 
nommé professeur à Saint-Jean à Douai. .V. Proust, vi 
caire à Hasnon, est transféré à Obies. M. Dedryver, vi
caire à llalluin, est transféré à Vieux-Berquin. M. Meu-
iilloii, vicaire à Saint-Ainand, est nom né professeur à 
Uailleul. 

M. Dubuisson, vicaire à Solesmes, est transféré à Saint 
Arnaud. M. Germain. v«caire à Maubenge, est transféré à 
Arnientières ("Saint-Vaasl). M. Châtelain, vicaire à Scclm. 
e*l transfère a Maulieuge. M. Cuvtluer, d Kslaires, uou 
veau prêtre, e>t nommé p-ofëssear à Ariiienliéres. M. 
Laurent, de Flincs lez Racbes, nouveau prètre.es'. nommé 
vicaire à Goiiinie^iiies. M. l .eporq. il" Sasse^mes, non 
v e i n prêtre, est nommé vicaire A Seciin. 

Concerts, et Spec> tcln* 
R o u b a i x 

aura lien. .1 
à la muiin 

Premiir • \< 
béer. M. Vei. 
Dancourt. M. 
M Louis F..-

faut que j.- I 
DeuMettN 

des travail!! 

-Voici le programme dn r 
iiaiiclie, fi janvier, à onze 
: tlnubuix : 
Hr. - 1. \ii .1 i l'-o.i-.i a • 
in ibarvtoui; 2. la \.r. IUI 

Mlle M 1er: :i. \A- 1: !.--.. Ii.ll i 

• l'l.i-.|;l.-:i- . M. !.. 

•d'Hérodiadc. 
Paul-Grumiaux el Alfred Simien.* : :, 
Henri Nutte ; G. CasasOQ des Basques 
Travailleurs. 

Gr&nd-Théàtrà de Roubaix 'Hippodrome) 
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10' REPRESEXTATWS MISIUVA1.E Sl'BYEXTIOXXÈE 

L E C I D 
GRAXD Ul'EltA EX / ACCES 
Prix des places ordinaire. — 

— Musique de "assenet 
La location Cil ouverte. 

m = t i o o x j i N j - w ^ x J : s : 

T=»IF.T . C S - I O T J E . 
Le consei l supér ieur de Industrie e t dn t r a v a i l 

— Le conseil s'est réuni vendredi. La discussion a été 
•ontiniiée sur l'article 5 § 3, relatif aux amendes disci
plinaires. 

M. H. Denis a préconisé la suppression des amendes. 
M. Lauters admet l'amende quand elle ne dépasse pas 

un cinquième du prix de la journée de travail et que 
'ouvrier est à l'abri des pénalités arbitraires. 

M. Buys défend l'amende comme moyen discipli
naire. 

M. Cavrot estime que l'esprit d'indiscipline est du au 
système d'exploitation à outrance. 

M. Ma lilie constate qu'on critique moins le principe dos 
amendes que leur mode d'application. 

M. Prinz émet la même opinion et M. Cavrot lui-même 
'»'• range. 

M. liarzé déclare que l'inspection des mines fait son 
devoir, mais que les parquets ne la suivent pas assez. 

M. Verhaegiu dépose des amendements exigeant l'in
tervention personnelle du patron dans l'établissement 
des amendes et leur limitation à la moitié dn salaire 
journalier. 

H. Monsseaux combat l'idée émise par M. Denis de 
confier rédiction des amendes aux conseils d'usine. 
L'amendement déposé en ce sens par M. Denis est rejeté 
et le conseil adopte la prem ère partie du paragraphe 
ainsi conçue : 

llevront éventuellement être détermines les points suivants, 
l« la manière indiquée ci-après : 

. :ides ou 
que celles prévues par le règlement ne peuvent être 

appliquées. Elles dotveat être nctilices le jour même à l'ouvrier 
et renseignées dans nn état *|«ii- contient le nom de l'ouvrier 
puni, la date, le chiffre de l'amende et le motif de 1; 

-ignattne 
Adopté ensuite uu amendement de M. Uejaei 
» Klles doivent être ratillées avant la paie sot 

du patron ou d'un directeur de l'entreprise. » 
A quoi s'ajoute une dernière phrase de la 
» l.ï-tat des amendes doit être montré ; " 

Au paraârapaat, adopté l'amendement Verliaegen : 
,. Le total des amendes infligées par jour à l'ouvi 

poui la dépasser le montant de la moitié de son ssfajjp 

piolil des ouvriers, le règlement doit en déterminer le mode. 
.. I.e droit d'exiger des domnii.ges-intéréts n'est pas rais en 
use par la présente disposition. » 
La séance est suspendue à midi et demie. 
A la reprise de la séance, l'article 4 du projet de la 

commission est mis en discussion et adapté sans obser-
l i ' U l : 

• l.i-s patrons devront tenir, suivant un modèle dressé 
par I administration, un état exact des ouvriers travail
lant dans leurs élab'issement1 . » 

Sur la proposition de M. Maurel, le conseil décide d'y 
ajouter le paragraphe suivant : 

Dans les établissements où des registres sont régu-
. 'ment tenus, ces registres actuellement en vigueur 

tiendront lieu du modèle requis ci-dessus 

Tournai . — Mort de il. Bonnet, vice-président du 
Tribunal. — Un vide bien sensible vient de se faire an 
tribunal de Tournai. M. Ludovic Bonnet, vice-président 
du tribunal et membre dn Conseil communal de Tournai, 
est décédé jeudi soir, à la suite d'une maladie qui le 
minait depuis longtemps déjà. Agé de 49 ans seulement 
M. Bmnet avait été appelé, il y a quelques années, à 
remplir'3S délicates fonctions île président du tribunal 
correction ao'. 

Cette mort prématurée a causé d'unanimes regret 
non seulement dans la magistrature, mais encore chez 
tous ceux qui ont connu M. Bonnet. 

— L'érection d'un monument aux soldats fronçais 
morts ri Anvers m 183S. — Il est fortement question, 
paratl-il, do fonder dans les principales villes du nord de 
la France, des comités chargés de recueillir les snutcnp 
tions relatives à l'érection d'un monument, sur l'une des 
"laces publiques de Tournai, à la mémoire des soldats 
Français morts sous les murs d'Anvers en 1832. Ces co 
oités auront pour mission de visiter les Belges habitant 
• France et d'y recueillir leurs souscription*. On sait, 
railleurs, que depuis un certain temps déj i. un comité 
xéculif est composé à Tournai. 

Il n'est pas douteux que les Belges qui ont à coeur 
•Ile belle a;uvre, n'y prennent une large part. 
— A la Société de musique. — La solennité musicale de 

cite année est tixée au dimanche 27 janvier, à 7 heures 
lu soir, et sera consacrée aux œuvres de Mlle Augusla 

ilolmès, de Paris, le premier compositeur féminin qui 
verra, sous pe«, son nom sur l'affiche de l'Opéra. A cette 
.oirée, la société de innsiqueexéculera la belle pari.lion 
le l.udus pro patria, qui est une oeuvre de valeur donl 
m a douué deux auditions consécutives à la Société 

l'hiiariooiiique d'Amiens, la semaine dernière. C'est uu 
nymne a la patrie française, comprenant une partie ré
citée et une partie chorale, dans lequel l'auteur chante 
en verset en musique les gloires de sa nation. 

Le programme comprendra, en outre, un psaume avec 
solo de ténor, la symphouie Au l'uys llleu el plusieurs 
mélodies par l'excellent ténor Warmbrodl, qui a en un si 
vif succès lors do l'exécution de la Marie MudtkiHi;<lK 
Massenet. 

Kuliii, le célêbro tragédien Silvain, sociétaire de la 
Comédie Française, dira les beaux vers de Mlle Ilolmès 
dans l.udus, ainsi que le Sabotier de François Fabié 
et la Chanson du Pays de Charles Frémi— 

Avec uu programme aussi uien composé, nul doute 
tue la Halle-aux-Draps ne soit comble. 

Ledeghosa. - Cnc brutale atjreisioH. — V von Mahieu, 
jeune ouvrier maçon, âgé de 17 ans, rentrait chez loi 
le jour du nouvel an, vers i l heures du soir, lorsque à 
proximité de sa demeure il fat brutalement assailli el 
frappé de trois coups de couteau dans le dos par un 
habitant de Moorseele, maçon commelui, Jules Dejo>gher, 
âgé de 27 ans. Aux cris poussés par sa victime l'agres
seur prit la fuite. Mahieu fut relevé et transporté chez 
lui <Ians le plus triste état. Le parquet de Courtrai a opéré 
jeudi après midi une descenlo sur les l ienx. Mahieu dé
clare ignorer les motifs de celte agression. Quant à 
Deju-glier on croit qu'il s'est réfugié en France. 

RTAT-VIVH.. — HIIVBAIX.— Déclarations de 
endredi I jaiuicr. — Aiuèdee et Henri tiemunte 
uo des l.ougues-Haie>, cour Perquv :). — Félix Seiùeels. rue 

Bavait 20. — Juha Gras, rue de Lille, impasse des Arts 12. — 
Marie Vau Vynckt, rue Chailemasue ."..';. —Emile ll.uiv.. I.rue 
Monge. cour lielplanque. - Léon llubi-eucq. rat d'orau.maison 
Salembier *. — Eniesliue l.oui>. un lingot, maison Salerabier 
0. — Marie Lehoucq. rue de Lille yi». — Marcel Dcsoutter, rue 
des Fossés 63. — Pierre Lepoutre, rue de l'ouest, cour Marchai 
s. — Edouard Bodoux, rue Pierre-de-Houbaix. cour Malagie i l . 
— Déclarations de décès. — Spillebeen, présenté sans vie, rue 

e la Guinguette Ml. — Julien Vandewalle, 3 mois, r ie des 
,ongues-tiaies, cour Vroman 22. — Berlhe Kenaud, 2 ans rue 

du Coq Français 233 — Elodie Hovyn, 1 mois, rue de Mou-
veaux 6V. — Charles Crénelle. « ans 6 mois, rue Guizot yo. — 
Ivon Pc lluck. 65 ans. rue Descartes, fort Sion 27. — Achille 
• anhcMiel -»9 ans. rve de ChoiseuL fort Mulliez 37. 

TOBMCOING. — Déclarations a» aauJaiwss du i,ndredi 
j'ineier. —Jean Duquesue, rue des Archers. —Inouïs Desina-
eres, rue de Mouveaux. — Heine Farvacque, rue du Blanc-
eau. — Paul Noclain, rue du Niot. — Jules Yerquiii, rue de 

Gand. - Xavier Catteau, aux 3 pierres.—Détlaralions de décès. 
— Amélie V'andermarliere. 81 ans. sans profession. Brun-Pain. 
— Théophile Martel, 8V ans, sans profession, Hospi. e Général 

MOl'YEAUX. — Déclarations de naissances dn t5 au 99 
lécembre. — Louis Lepers. les Duriez. — Isidore Lagache. le 

conçu 
Les règlements ou moditications aux règlements se-
d abord, en projet,aflichés à un endroit apparent de 

l'exploitation : ce projet entre, provisoirement en vigueur; 
un double exemplaire, muni d e l à signature du patron, 

T r i h u a | , . „ r . | | „ , i , | , . | m » . i ,„i , .„r , . j « en sera transmis pour entérinement à l'inspecteur dn 
rendredi taïï'a - ?""" . , ? •£ TIIOT *I.7É - I " e n l " ™ ' 1 a i D S I l ' u ' a u c " " s e " d e Prud'hommes et à la seclion 
îténot nâssaiï rue de (and v r ô û coin , and TTao-r?-. I ™'."P-'ente du Constil.de l'iaduslrie et du travai ou, à 
2 o Î A é P a « r t o ^ t o é r i o i J u 7 £ t a « i D s r S i s a i f i S E e r l e , , . 'd . fmt , au juge de paix. Qu.nze jours après cette 
le réveilla, mais le dormeur se releva furieux, se mil à ! l e u r , ?ey..e .D . . ,a?" „. i„ 
injurier l'agent et le frappa à coups de pieds. Aussitôt 

Puis on aborde l'examen de l'article 5, qui est ainsi Bonnets. —Gustave tievesteele. les liunez. — Marie Garni m, le 
„,.„ • I Vert-Pré. — Alfred Parent, la Croix-Bouillette. — Mariage. — 

Henri Desurmoitt — c'est le nom du délinquant 
emmené au poste : il est âgé de S7 ans et demeure au 

Les auiontés mentionnées ne pourront refuser l'en-
térim-inent on le r « a que si le.! dispositions dn projet *•* 
sont contraires aux lois. Elles pouTont faire des remon- — 

trancesaux intéressés si les dispositions lenr paraissent nôni ,in xenviiip nvsiinnoni e*t enndiinnê 4 un mois de trames aux intéresses si les dispositions leur paraissent 
nr son et r ranc^ d'à b X r la contravention insuflisanles ou rénréhensibles, mais, mais el les ne pour-

d amende pour la contravention r o Q t > fc c p c , ) e f > JJJ reCuler de hiiit jours l'entrée en 

Elie Cornu, 39 ans, homme de peine et Cèlina Petit. 35' 
journalière. — lieelarnlton* de décès. — Hancq, présenté sans 
vie. les lluriez. — Joseph Verniest. 2 mois 13 jours, le Pil. — 
Auguste Dubuisson, SV ans Kl mois, les Bonnets. — Léonie Le-
compte. 7 mois 20 jours, la Croix-B millette. 

BOXDl'ES. — Déclarations de naissances au tl au S9 décem
bre. — Germaine Lesage. à la Cornette. — Eugène lievernay, 
rue du Bosquiel. — Madeleine Descamps, chemin des Cordon
niers. — Oer/m-ntions de décès. — Frédéric Deryeke. M ans.bou
cher, au Jambon. — François Lesage. 68 ans, tailleur, à la 
Place. — Angélique Desrumaux. 85 ans. cultivatrice, au fort 
Debout. Sophie Dupire, 75 ans, rentière, au Mouliiw.'ardon. 

SÉCHIX — Déclarations de naissances au 15 au 31 dreem-
e — Jeanne Lefebvre. — Albert Chienv — Louise Lefebvre 

— Camille Lefebvre.— tléclaraUons de décès. - Edmond Du-
catillon. — Louis Ducatillon. — Louise llespel. 

d'ivresse. 
LA FRAIUE. — Jeanne Planqnart, trois jours de prison 

et 'MO francs d'amende. Henri Deirue, douze jours et KOO 
francs. Auguste Vanhiesebrouck, six jours, même 
amende. 

INCULPÉ D'OITRAGE A LA PI'OEITB sur la personne d'une 
fillette de huit ans, Jules Votckaert, SR ans, cultivateur 
à Marc^-en llaneul, so voit infliger une peine d'une 
année avec application dn sursis. 

C o u r d ' a p p e l d e D o u a i . — Audiences des 3 et 4 
janvier 1895. CONSTRUCTIONS. — M. Kmile Leflou, 
maître tailleur de pierres à Neuville, Mme Honorine Del 
lerive, veuve Benoit Leflou, tutrice de ses enfants et Mme 
Sophie Letton, épouse de M. Désiré Cringny, fermier à 
Fremesque, sont eu procès avec Mme .Moise Rogier, en
trepreneur, à l'occasion de travaux laits pour ce dernier 
à la Chambre de commerce de Dunkerque. 

Le tribunal de c o m m è r e de Houleux a rendu les 21 
mai, 23 août et 13 décembre 1893, trois jugements dont 
est appel. Après avoir condamné M. Moise Bogierà paver 
aux cousorts Leflon une provision de Î.500 fr , il a. à la 
suite de diverses mesures d'instruction, fixé à 2687 fr. 21 
le solde dû par l'entrepreneur, c'est a-dire à 5187 fr. 21, 
moins le montant de la condamnation provisionnelle 
antérieure. 

Devant la seconde chambre de la Cour, l'affaire a été 
plaidée par Mes Camus el Allaerl.Le résultat de première 
instance a été confirmé. 

Il s'agissait d'une question de réception de travaux et 
de savoir si M. Rogier devait dès à présent. 

GRANDE POISSONNERIE ROUBAISIENNE 
3 1 , Kl K S A I . v r - G E O R O E S , 3 1 

— COURS du Samedi 5 Janvier i895 — 

HARDIUrM FUMEBS. 1 5 cent, la douiain<; 
Escai'gots aux fines h •rbesaveebcurred ékisteamp u.Si> la douz. 

Limandes soles, n,6U centimes le lia kilo 
Soles à la gelée 0.5^ la portion 

Langoustes extra • à »» fr. 
Homards (gros) M.» ,>*„., à »» t. 
t'.rabbes.. •.. 0,00 etO>» 
Ecrevissestmoy*). 0... et 0.25 
Escargots. | la dons. et 0.80 

•ItTUF.H (ladoui. 
Merenaes blanches extra 1.50 
Anglaises (extra-Hnesi «,00 
Moule» (lekikn. 0,11 

-alainoiiM 
Saumon rouse le l|2kil 1.16 
J.orue nouvelle . le iitk. 0.7^ 
Uarenir -S'il» » 0» 2p 1>-I 11.10 s a a 
lUrongs -<a(A- 1 p 
I raqur lo ln 
G 1 B O I 

0,15 la pièce 

X D * T ^ S v I T _ 

« a r e c Iraictae [ 
Cabillaud 
Maquereaux 
Soles 
Turbots 
Bar 
Barbue 
Raies 
Flotte 
Rougets. 
Carrelets tpleis) 
Truite saumonée 
Anguilles de rivière 
Anguilles de mer 
vives. 
Saumon blaue 
Crevettes 
Brochet (eau douce) 
Bsilaas 
Eperlans 
Merluches 

rentra frai**, s pour 

Véri tab le* K e a p e r s , harengs fumes sans sel 0,20 la pièce. 

HUITRES îlCTaRlA'SJWr"nes,sa"sri 
sur commua Je 

P » T O m 3 
U n e asesM de prémices a Per la lmont . — Mercredi 

dernier, la paroisse do Herlaimont élan eu fêle. Lu en
fant du pays, M. Henri Leporcq, récemment ordonué, 
célébrait sa première messe, l u e nombreuse assistance 
se trouvait rru iedans l'église magnifiquement décorée. 
M. le chanoine Berteaux, doyen de saint-Martin à Rou
baix, a souhaité la bienvenue au nouveau prêtre, el a 
montré dans un charmant tableau et les devoirs et les 
joies de la vie du prêtre. 

U n employé d'octroi tué p a r n n t r a i n à Valen 
e lennes . - Mardi, vers 9 heures du soir, quelques ins 
tants après le passage du train 1520 venaii' de la direc
tion d'Aulnoye, le garde-barrière du passage à nivean du 
faubourg de Paris, à Valenciennes, aperçut un homme 
gisant sur la voie ; le malheureux avait la poitrine dé 
foncée et les bras fracturés en plusieurs endroits ; il ne 
donnait plus signe de vie. 

Après examen, le garde-barrière reconnut qu'il se 
trouvait en présence d'un employé d'octroi, M. Armand 
Lelong, 44 ans, demeurant rue du Petlt-Fosaard. 

M. le docteur Lecerf, prévenu, ue put qne constater le 
décès. 

Les circonstances dans lesquelles M. Lelong a trouvé 
la mort restent mystérieuses. On suppose qu'après avoir 
visité les bagages des voyageurs du train-tramway de 
Denain, il a été pris en écharpe par la machine du train 
d'Aulnoye qu'il n'avait pas aperçu. 

i de M. Lelong a été ramené à sou domicile ; il 
ave et trois enfants. 

U n r o i d e SOOO francs à OraveUnes. Un ancien 
domestique de M. Merlin, boulanger, du nom de Félix 
Aqueray, a pénétré chez son patron et lui a enlevé une 
somme de 2000 francs. Mis en état d'arrestation, on n'a 
retrouvé sur lai qu'une somme de 708 francs. 

vigueur définitive. 
» Recours an Roi pourra être pris contre les décisions 

de l'inspecteur. 
» La procédure à suivre en ces divers cas sera réglée 

par arrêté royal. 
» Le règlement entériné sera el restera affiché à un 

endroit apparent de l'exploitation. Daus tonte entreprise 
qui occupe plus de vingt ouvriers, nn exemplaire en 
sera remis à chaque ouvrier contre récépissé, lors de la 
promulgation et ensuite lors de l'engagement de l 'ou
vrier.» 

Une longue discussion s'eigage sur le point desavoir 
si le règlement élaboré par le patron devra, pour être 
valable, recevoir l'approbation des ouvriers, ou s'ils 
seront seulement admis à formuler des observations 
sur la valeur desquelles se prononcerait soit l'inspecteur, 
soit les conseils de l'industrie, soit la députation perma
nente. 

MM. Denis et Mousset soutiennent que le règlement 
d'atelier doit être incorporé au contrat du travail. 

MM. Prins, Brants, Verhae'be et Dejace prétendent, au 
contraire, que là ou il y a responsabilité il doit y avoir 
autorité el que par conséquent le patron ne doit pas 
subir a loi de ses ouvriers, lis développent divers amen
dements relatifs à la procédure à suivre, qui élargissent 
ou rétrécissent les dispositions de l'article 5, 

A 4 heures, la séance est levée, sans qu'aucun vote soit 
intervenu. 

L'annexion dn Congo à :ia B e l g i q u e . — On annonce 
l'à la suite de différents conseils des ministres présidés 

par le roi, le gouvernement a décidé formellement de 
proposer aux Chambres l'annexion du Congo à la Bel
gique. 

La droite de la Chambre a délibire hier sur la ques
tion; le chef de cabinet s'est attaché à démontrer qne 
les difficultés s'opposant à l'annexion oui disparu.Le mi
nistre a insisté aussi sur ce fait que les puissances ne 
formatais»! aucune objection. Une majorité est acquise 
dans la droite eu faveur du projet. La question viendra 
aux Chambres en février. 

L e s e r v i c e mUite lre . — Certains journaux disent que 
le projet de loi dn Ministre Je la guerre n'a pas été dépo
sé encore. Il contiendra les trois points suivants : 

1. Suppression du remplacement ; 2. Repartition du 
service militaire sur uu plus grand nombre de citoyens ; 
3. Réduction du temps de service. 

La pr ince Alber t . — Jeudi a eu lieu avec la eérémo 
liai habituel, à la caserne des grenadiers, à Uruxelles, 
a reconnaissance comme lieutenant du prince Albert de 

Belgique. 
Le soir, il y a en un grand banquet auquel assistaient, 

outre le prince, le général Brassine, ministre de la guerre, 
plusieurs autres officiers généraux et tous les officiers 
lu régiment des grenadiers. 

Le colonel Rouen a porté uu toast au prince Albert, 
qui, en réponse, a bu au régiment des grenadiers en des 
termes 1res applaudis par les convives. 

Le colonel Rouen a encore porté un toast au général 
Brassine à l'occasion de sa promotion au rang de grand 
officier de l'Ordre de Léopoid. 

Le général Brassine, heureux de se retrouver daus son 
ancien régiment, a remercié avec chaleur le corps d'offi
ciers et a bu à sa santé. 

A l i è g e . — U n s c a n d a i * s o c i a l i s t e . — Il n'est ques
tion au Palais de justice de Liège que d'en abominable 
caudale dans lequel sera : impliqué un des principaux 

-ocialistes de Liège. 11 s'agit d'une affaire de prostitution 
de petites i l l e s de m o u s de quinze ans. La principale 
coupable esl en prison. 

Tombé p a r l a port ière . — On écrit d'Anderlues : 
« Mercredi soir, le lits da nommé Modeste, joueur de 
balle, un petit garçon de quelques années, revenant avec 
son père d'Anderlues à Cbarleroi par le dernier train du 
soir, voulut regarder par la portière de son compartiment. 
Soudain la portière mal fermée s'ouvrit et l'enfant tomba 
dans le vide. 

« Le père, pris d'une anxiété affreuse, descendit sur 
le marchepied du wagon et sauta courageusement sur la 
voie afin de s'assurer aussitôt de l'état de son fils. 

» Heureusement, le père dans sa chute ne reçut aucune 
blessure : le fils, lui, avait l'épaule démise el quelques 
contusions sans gravité, 

» Le père avait * peine pris son dis dans ses bras 
qu'un lrain|veaant de Cfeinlaroi tassait à .oute vîtes*». 

» On frémit en pensant que si l'accident se fût produit 
deux minutes plus tard le père et son fils étaicLt certai
nement broyés. » 

Terr ib le l a t t e s u r o n tra in . — Un drame dont on 
n'a pas parlé jusqu'ici s'est passé samedi dans le fourgon 
d'uu train de marchandises du Grand Ceaarat allant du 
Givet à Chatelineau. Pour un motif ignoré, le chef gard 
M. Lambot, se prit de querelle avec le serre frein à là 
hauteurde Villers-le-Gambou.Un corps à corps s'ensuivit, 
au cours duquel le serre frein, tiranl son couteau, en 
frappa le chef garde de plusieurs coups, ro is il le piétina 
lorsqu'il fut à terre. 

Le chef-sarde Lambot Ht arrêter le tra iaà Florennes 
et s'en fil descendre pour être soigné dans le bureau du 
chef. Le l a s s j M s s s , « s ta luai ias i toH à sa» aamiaiU » 
Cbâtelinea». Ses blessures ne mettent pas, neurenseTuent, 

lilWHN RMBRES & Mi TS 
Les amis et connaissances de la famille LEFF.BVRE 

COHNILLK, oui, paroubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de laire part du décès de Mademoiselle i.oé LF.FEBVHI., 
décédée à Roubaix, le 3 janvier 18S5, dans sa 2i* anuée. 
administrée des Sacrements de notre mère la Ste-lgli.-e, 
sont priés de considérer le présent av i sco inmeen tenant 
lien et de bien vouloir assister aux Convoi et Saint 
Solennels, qui auront lieu le dimanche 6 courant, à 2 
heures, en l'église Saint Martin, à Roubaix. L'assemblée 
à la maison mortuaire, à 1 h. 1|2, rue de Sébastopol, ~'S 

Les amis cl connaissances de la famille C.U LIEli-
MASSA. qui, paroubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
la're-part du décès de Monsieur Emmannol CAl'LIEU, 
décédé à Croix, le i janvier 1895, dau* sa Tine année, 
administré des Sacrements de notre mère la Sainte-
Eglise, sonl priés de considérer le présent avis comme 
en tenanl lieu et de bien vouloir assister aux Convoi 
et Salut Solennels, qui auront lieu le dimanche 6 cou
rant, à 3 heures 1|2, en l'église Saint-Marlin, à Croix. 
— L'assemblée à la maison mortuaire, à 3 heures, rue 
de la Gare, estaminet A la Patrie. 

Les amis et connaissances de la famille DEBUCK-
\ ANKE.MSK.lvE, qui. par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire part du <lécès de Monsieur IVON DEBUCK, 
veuf de daine Pauline VANKEMSEKE, décédé à Roubaix, 
le 4 janvier 1895, dans sa 66e année, administré des 
Sacrements de notre mère la Ste-Eglise, sont priés de 
considérer le présent avis comme en tenant lieu et de 
bien vouloir assister aux Convoi et Salut Solenneis, 
qui auront lieu le dimanche 6 janvier, à 2 heures 1|2, 
en l'église St-Sépulcre, à Roubaix. L'assemblée à la 
maison mortuaire, rue de la Perche, Fort Sion, 27. 

s s s s s « H s s s s s s n M e » s s s s s s s s s s s M » s s s s s s s s s s s " â ^ 

Acc ident morte l à D u n k e r q u e — Le sieur Parent, 
âgé de 60 ans, travaillait à bord d'un vapeur hollandais 

sa vie en danger. 
Mouscroa . — ArrHle\ttan d'un vattur. — Vendredi, 

amarré dans le bassin Freyclnet, quand ilt reçut sûr'la J e « S h e u r e s d u matin lagendarinerieéUat en patrouilla 
tête une traverse qui est tombée -lu pont. Le maHieureux dfL?-UJ1, -* •/""-*> a u hajnçau du « HauUudas. » au lis-
a eu le crâne fracturé. serand, Victor Reyper, âgé de 31 ans, domicilié à Cour- , 

Irai, oui «e trouvait s a leaxaa» aa b u M ttffdssttnM.. Woirtod Léon-Dè»»«, atné de 8 enfants 

LA CONSCRIPTION 
Tableau de recensement des jeunes gens de la classe de 1891 

CHOIX. — Uailleul Jules-Désiré. Rauffe Eloi, frère au 
service. Bauffe Gustave, engagé volontaire. Derniyu Louis-
Frédéric. Blanblomme Alfred. Bol le François, fracture de 
la cuisse et du poignet droits. Bonifier Augustin-Alfred. 
Boudringhien Jules. Boudringhien Arthur. Brantighem 
Henri François, aîné de 7 enfants. Bronx Henri-Joseph, 
engagé volontaire. Bas Louis-Joseph. Cantaert Jule3-
Roinain. Cardon Oscar-Emile, art. 50 de la loi sur le 
recrutement de l'armée. Cartier Jean-Baptiste. Cassette 
Alphonse Joseph.ouvner d'art. Cattel Ilenri-Joseph.Cattel 
Julien. Caucheteux François-André, ouvrier d'art. Clian-
traine Adolphe. Clément Emile Louis. Cocbeteux Alexan
dre. 

Cocbeteux Pierre, frère au service. Col pin F:douard. 
Corniaud Louis-Joseph. Corne Jean-Baptiste, aîné de H 
enfants Coutsier Augustin. Créleur Norbert. Cuvelier 
Victor.De Beir Jean-François.fleblauw Edouard François. 
Debondue Augustin-Aiexandre, aine de sept enfants. 
Defrancq Emile Degetrlle Emile-Pierre Dejonghe Si 
méon. Delannoy Jean-François. Delcourt Jean Baptiste. 
Denluene Henri. Denys Eruest. Derycker Edouard. 

Desohry Alfred, tlesobry Henri. Desruelles Adonis 
Philibert, unique de veuve. Devienne Arthur Allreo. 
DewitU Charles-Louis, alué de 8 enfants. Dhallnin Jute--
Henri. Doguinout Louis Ducliaussoir Louis Théodore 
tinquesue Pierre-Augustin Joseph. Dury Jean Baplisti 
Dulriez Charles-Henri. Fiévet Arthur. Golbry Oscar. 
G assart fleuri Jean-Baptiste. Hassehrouck Gustave-
Emile. 

Herbaut Hyppottte-César, frère au service. Heruet Gus 
tave-Josepb. Jacquemain Kdrnend. Langlois Alfred-Ai
mant!, omis de la classe 1890. Lanselle Georges Fions, 
dut de sept enfants. Laporte Arthur Alfrel Alphonse. 
frère au service. Leclercq Alphonse-Pierre. Leclercq 
Henri, atné de sept enfants. Lecomte Charles-Ainéd' e 
atné d'orphelins. Lecomte Eugène-Louis. Leeiiknecnt 
lleun Joseph. 

Lefebvre Elisée-Léon, ouvrier d'art, aîné de 7 enfants. 
Lefebvre Eugène-Louis, frère au service. Lefebvre Henri 
François. Lejeiiue Pierre François. Lefebvre l'ierre-Henr . 
Legraiid Georges. Lepoutre François Napoléon. Leroy 
Louis-lgirace-Jo eph, engagé volontaire. Leruste Mo*' 
Louis, id Lestieline Désiré-Auguste, atné de 7 enfants 
Léay riiéodule-Modeat». Lobstain André Albert. Luckx 
Gustave. Matou Auguste-Henri, Éls unique de aept«agé-

Meermans Henri-Hubert, remis de la classe 1802. Me-
uarci Jules-Xavier. Merlin Emile.NifQe Louis. Oeé Etienne 
Julieu, frère au service. Paternostre Charles-Albert. Pica-
vet Henri-Aimable. Pin Arthur, soutien de famille. Playez 
Jean, engagé volontaire, piays Josné. Rabot Paul-Désiré, 
aine de 7 enfants. Segard Henri-Joseph, unique de veuve . 
Spilers Julien-Josepts. Staat Isaafi. Xatlin Louis-Joseph. 
Tesse Jean-Baptiste. 

Vancoppenotle Manie-Jean-Baptiste, réclama la natio
nalité belge. Vandeobogaerde François-Bruno, Vandco-
•VMMs Mai»*. Vaedenheede Menti Emile. Vandenhccde 
Ivon. Vandepulte Jules. Vauderbecken Jean-Baptiste, 
Vaugansnèlsa tdmond-Edonsrd, frère au serviee. Van-
matwart Alfred. Vunnooie KmileDésiré. Vanoest Vital-
Joseph. Veroaek Arthur. Verpraet Auguste, atné d'orphe
lins. Victor Alphonse-Joseph. Vlemincke Victor. Waelis 
Ge irges-Ernsst Marie. Waquier Jules Hippolyte-Francois. 

Gléopàtre t n u m i n a t i o n d'avoir u n jour 
é m u l e s les p lus inattendus et qua de l'autre côté de 
l'Atlantique la cé lèbre métaphore « maraaritas anie 
porcos i es t d e v e n u e u n e réal i té . t Figaro) 

Arc-et-Senans (Dcubs), l e 22 n o v e m b r e 1893. -
J'avais perdu l'appétit depuis p lus ieurs années j ' é ta i s 
const ipé , j e ne dormais plus, la tétc m e faisait tou
jours mal , m o n teint était j aune : tout cela a disparu 
grâce à vos exce l l entes P i l u l e s S u i s s e s . Je vous 
autorise à publier m a leltro. 
30232d (Sigu. légal . ) N I C O L A S L É O N . 

CHOSES ET AUTRES 
c'est de l'avoir jelé une 

Entre époux, après la dispute 
— Ce que je regrette le plus, 

assiette a la tète. 
(lu ! et moi aussi, ça dépareille la douzaine. 

Le fusilier Pilon va chez uu pharmacien ileinanilei' du 
laudanum pour son colonel : 

— On ne donne pas de laudannm au premier venu. . . 
— Mais je ne suis pas le premier venu, puisqu'il y 

avait six personnes avant moi I 
— Oui. mais il faut une ordonnance. 
— . . . Puisque c'est moi l'ordonnance du colonel ! 
Le pharmacien, affolé, a donné le laudanum. 

'.HRQNÎÛ3JE COLOMBO?HlLfc 
amateurs que 

local, café l'an-
Marsy. Les 

ROCB.VIX, — Le cercle « l'nioii » prévient le 
dimanche piochain 0 courant aura lieu en soi 
dore, l'exposition du pigeonnier de M. Frai 
pigeons seront exposés de iO heures du malin a 5 heure 
soir. Nul donîe que celte exposition comprenant des sujet 

' COL'RS DE DROIT PUBLIC COMPARÉ PROFESSÉ 
Dl'THOIT. 5" COURS (5« ET 6" LEÇ 

Composition du cabinet britannique 
En Angleterre, contrairement A ce qui existe en 

France, tous les ministres ne font pas partie du cabinet. 
Ou distingue trois catégories de ministres : cinq sout re
vêtus de titres purement honorifiques, ce sont des mi
nistres sans portefeuille; onze dirigent des département' 
ministériels: enfin, cinq sontdes minisires en sous ordre 
el dirigent des services publics détachés d'un ministère. 
Parmi ces 21 ministres, dix seulement [ont partie du 
cabinet, do temps immémorial, ce qui n'empêche pas que 
tous suivent le sort politique du cabinet et disparaissent 
avec lui. 

Les dix membres qu une tradition constante attache au 
cabinet sonl : le premier lord de la trésorerie, le prési
dent du conseil privé . lo lord chancelier ministre de la 
justice, le lord de l'amirauté ministre de la marine, le 
chancelier île l'écinquier ministre des finances, et les 
cinq secrétaires d'Etat pour l'intérieur, les affaires élran 
gères, les colonies, la guerre et les Indes. En outre les 
circonstances inspirent souvent au premier ministre la 
pensée d'appeler dans les conseils du cabinet quelques 
membres supplémentaires. 

Formation du cabinet britannique. 
Le souverain désigne le premier ministre qui est ordi

nairement le chef (leader) de la majorité parlementaire 
et lui confie la mission de choisir les autres ministres. 
Ceux-ci doivent è!rc pris dans les membres du Parlement 

de celle règle que nul ne peut parler dans l'une 
uu l'autre des Chambres s'il n'eu est membre. Celaexpli-

pourquoi les ministres sont à peu près pour moitié 
dus lords et pour moitié des membres de la Chambre des 

ucs. Le premier ministre lui-même doit se faire 
représenter dans la Chambre à laquelle il n'appartient 
pas. 

Organisation intérieure du cabinet britannique. 
Le souverain n'assiste pas aux séances du cabinet. H y 

a rarement des réunions eu dehors des sessions parle 
uientaires. Le cabinet tranche les questions les jilus im
portantes de la politique. S'il y; a désaccord entre ses 
membres, des concessions sout généralement faites à la 
minorité, et lo premier ministre empêche les divisions 
par son autorité personnelle, laquelle tient au choix fait 
par le souverain et à son influence sur '.a majorité par
lementaire donl il est le leader. 

Hôte général du cabinet britannique. 
Il exerce le pouvoir executif aux lieu et place du sou

verain. H dirige, sinon eu principe, du moins en fait, 
le travail législatif et exerce une influence décisive snr 
les résolutions du Parlement. Seule la justice échappe à 
son action et constitue un pouvoir complètement indé
pendant. 

Il y a en Angleterre 3 catégories de ministres : cinq 
sont revêlus d'un titre purement honorifique, onze diri
gent des départements ministériels et cinq sont des mi
nistres en sous ordre dirigeant des services publics dé
tachés d'un ministère. M. Dutboit étudiera successive
ment les attributions de ces 21 ministres. 

Les cinq ministres sans portefeuille sont : 1- le pre
mier lord de la trésorerie, membre du cabinet, qni est 
généralement le premier ministre : 2' le président du 
conseil privé, qui fait également partie du cabinet et 
contrôle le département de l'instruction publique : 3' le 
lord lieutenant d'Irlande, (fui représente le souverain 
dans « l'île sœur » et n'a que des fonctions de pur appa
rat; 4" le lord du sceau privé ; ô' le chancelier du duché 
de Lancaslre. Ces deux uerniers n'ont absolument qu'un 
titre honorifique. 

Les ODze ministres dirigeant un déparlement ministé
riel sonl : l le lord chancelier, président de la Chambre 
des lords et chef suprême de la justice. Le chancelier 
anglais diitère des chanceliers allemand et autrichien en 
ce qu'il est étranger A la politique; il n'y prend qu'une 
pari très restreinte comme membre du cabinet. La fonc
tion de lord chancelier est exclusivement réservée aux 
légistes; aussi a t o n pu dire qu'eu Angleterre «tout avocat 
porte sous sa perruque une chance de s'asseoir un jour 
sur lo sac de laine » c'est-à-dire sur le siège de la prési
dence à la Chambre des lords. 

Le premier lord de l'amirauté ou ministre de la 
marin'; esl assisté d'un conseil appelé board of amiralty; 
ce conseï! est composé d'un civil lord recruté dans le 
Parlement et de plusieurs navals lords ofliciers de ma
rine eu activité ou à la retraite: 3' le secrétaire d'Etat 
pour l'intérieur a des fondions beaucoup pins restrein
tes que notre ministre de l'intérieur. Son autorité ne 
s'étend ni à l'Ecosse, ni a l'Irlande, mais seulement à 
l'Angleterre proprement dite et aux l l e s anglo-normandes. 
Il ue peut s'immiscer dans l'administration locale et dans 

lections. La justice répressive est détachée du minis
tère de la just.ee pour lui être conllée 

4" Le secrétaire d'Etat pour l'extérieur ou chef du 
l'oreiyn-iJIjice, dirige les a Maires étrangères sons le c o u -
tro.e di.^abiuel et du souverain. Son administration 
écnapp K-ii partie à liiiteiveiitioii du Parlement devant 
lequel il peut toujours refuser de s'expliquer, en invo 
quant le secrel d'Etal. .'>• Le secrétaire d'tlai pour les 
colonies administre toutes les posse*sious anglaises, eu 
' " ~ r s 4 e l'Inde et des lies de la Manche. Les colonies 

lises sont presque autonomes : elles sont, pour lu 
plupart, pourvues d'oi-iitutions resréssalatlsas, quel
ques u n ; n.'llie le .OU m e m e u l M pon-abl : l i métrai 
[>ole ii mierviein iiij,u-- que dans les alla les extérieures, I THEATRE DE ItOLBAIX Csitué rues Archiuiède et 
militaires et commerciales ; pvchard-Lenoir . Direction : M" VEUVE G bMKOAMr 

11' Le secrétaire d'Etat pour la guerre, à la différence i Bureaux a "> h 1 2 Rideau à 0 h. 0 0 
tu premier lofd de l'anurauto, n'a q u e j e s attributions | Dimanche f> janvier. — L o T a l i s m a n , opéra comique 
administratives et financières. La partie technique de i en 3 actes et 5 tableaux. On commencera par : I»on 

tes ont dévorées a v e c leur appétit accoutumé , sans boises. Fraises au Champagne, Le Coeur & Yvette, Dernier 
_Sourire, Nuage de Dentelle, Parfum Capiteux, Vierge c e 

. Patte de velours, 
aises; la jolie Ma

zurka: Radis Roses; France Adorée.Marche Nationale; les 
polkas si brillantes, si originales : Caenr d'Articban . 
Pean de Satin, Coup de Canif, et les deux Gavottes 
Royal Caprice, Un Rêve sous Louis XV. 

PAR M EUGÈNE se préoccuper de aavoir aiteU.es contenaient des per le s , g011?"?! N a a s c d .e ° * n t e ! ! e ! Parfum a 
™ s ) C'eSt a ins i qu'une c r u e l l T i r o n i e de la dest inée vu- ÏÏJ*j$'A\iï™^™'ff™<&*™,*i 

serva i t à Cléopàtre l'Humiliation d'avoir u n jour les f „ r S V . d , , . r & „ i ^ î ï ' ^ s S ^ ' i î ' ' 

de Hon

nie de Home. Les exposants sont MM. Duvivier, Tire-pt-ùsideiil 
de la Fédération Nou bai sien ne et Ltaud in. 

— La société colombophile la Petite Noire, établie diez M. 
Emile Vergein, rue des Sept-Ponts 69, a l'honneur d'informer 
les amateurs que l'exposition du pigeonnier de M. Hasbrouck, 
doyen de la colombophilie, aura lieu le dimanche 6 janvier. 

— La société l'Aigle, établie chez M. A. Renard, cabaretier 
rue du Grand-Chemin, commencera dimanche prochain sa 
première exposition. MM. Henri Wibaux, président de la so-

organisèe par la société colombophile « fËcta 
M. Henri Nollet, <36, boulevard de Beaurepairo. Les exposants 
seront MM. Farvacque. Wauters et Tumelaite. 

— La société colombophile «l'Eclair» établiechez M Charles 
Declercq.dit le Petit soldat, cabaretier me Voltaire 89.organise 
plusieurs expositions qui auront lieu aux différentes date» 
suivantes : la première, le 6 janvier: la le le 13 janvier et la 3e 
le ÎO janvier. 

— hiuianche prochain 0 janvier s'ouvrira, chez M. Gervais 
Voedts, cabaretier, rue de France, une série d'expositions par
tielles. 

— Dimanche Su décembre, a eu lieu chez M. I>e;»i> Defon-
taine, la 2e exposition de pigeons. La 3e est tKcc au dimanche 
t> janvier. 

— La société le « Pigeon bleu et meunier « établie chez M. 
Auguste Rogé, '-, rue de Béthune, {fort Cordonnier:. informe 
les amateurs colombophiles, qu'une troisième exposition aura 
lieu eu sou local dimanche prochain : elle se composera du 
pigeonnier de M. J.-B. Gaidtren et de cejii de M Auguste 
ftogé. I ne superbe série de pigeons écaillés a fait l'admiration 
des nombreux amateurs qui s'étaient donne rendez-vous dam 
le même local Junanchedermer où avaitjieu 1>\position de M. 
Vaitdystad. 

COMBATS DE COQS 
ROUBAIX. — Dimanche 6 janvier 1893 aura lieu àrestssassat 

da « Pont des Arts, » une belle partie de cu<|> : nn ^ de 3 moi I 
pour 23 francs; paires de plaisir à 3 francs. Les Anus Hennis 
de l'Epeule. contre les Amis Réunis du C.onpo et les Boulangers 
de la rue de Mouveaux et Cie. Mise au parc a :\ heures li-i pré
cises. W9U 

— Dimanche 6 janvier belle partie de coqs, chez M. Félicien 
Desramps rue du Tilleul, contre M. Henri Mortier. 

TOUBCOIM;. — L'ne intéressante partie d'uni de Isaort pour 
50 francs paires de plaisir a 10 francs a eu lieu vendredi après-
midi à l'estaminet de la brasserie Saint-Elui, 22, rue de la 
Gare, t u grand nombre d'amateurs de Lille. Itoubaiv et Tour
coing ont pris part à cette partie rpii avait nue certaine impor
tance, lies paris importants se sont engagés sans iiitcnup ion. 
pendant toute la durée du combat. Voici le résultat de cet 
important tournoi : la société de la Urasserie Saint-Eloy a 
cague les ire et 3e paires. La société adverse «|ui était celle d< 
M. Somniérs de Lille a gagné la Je paire 

— Lundi 7 janvier 18-3 aura lieu chei M. Dtivillici. estami 
net du Cuirassier, à la Marliére. une belle partie d'un 2 de : 
moit |iotn- 3n fr., paires de plaisir a 10 fr.. contre une sociéh 
de Ueckeni (Betâwas), 

— Dimanche li janvier, aura lieu chez M De- mettre, estai.ii 
net du Coq brutal, a la Croix-Rouge, une partie d'un 3 de ; 
nuur 50 fr. paires de plaisir à 10 fr.contre \ aodebogaerue. 

Moownoli. - Luudi 7 janvier, aura li.-u . lie/. M. Flore di 
Sport a Mouscron. une intéressante partie d'un '-' lie 3 mort 
pour 30 fr. paires, de plair à, 10 fr. contre Chocolat de lleck 

l'art iniliuiru appartient, non pas au ministre 
• marine, mais an commandant en chef. — 7' Le 

secrétaire d'état pour l'Inde, dirige l'administration géné
rale de cette colonie. 

I.'.idu,inislralir.n locale, e s t c o n l i e c à un gouverneur ou 
vite-roi assisté d'un suprême conseil. — 8 ' le chancelier 
de l'échiquier ou ministre des finances a pour principale 
(àelie la préparation (les budgets. Sou ministère est di

se en sections dirigées les unes par des chefs perma-
nants sortis des bureaux, les autres par des chefs par
lementaires qui changent avec le cabinet. Le contrôle 
sur tous les chefs de sections est exercé par trois secré
taires de la trésorerie : nn secrétaire permanent eootrô 
laut les dépenses et deux secrétaires parlementaires dont 
l'an surveille les recettes et dont l'autre esl chargé du 
personnel. 

Celte étude sera continuée et terminée dans la pro
chaine leçon. A. F. 

VARIÉTÉS 
L E S F » B F * L _ . E S 

Les perles o n t u n e poés i e qui m a n q u e a u x dia
m a n t s : e l les so n t u n de c e s pet i ts che f s -d 'œuvre que 
la nature se plait à faire toute s eu le . C'est à l ' indus
trie humaine q u e les p ierres qualif iées de préc i euses 
do iv en t la p l u s g r a n d e part ie d e leur v a l e u r ; s i e l l e s 
restaient à l'état brut , e l les n'att ireraient pas l e s 
regards; pour qu'el les sc int i l lent à la l u m i è r e , il faut 
q u un ouvr ier l iahile ait tail lé l eurs face t tes . El les 
sont , en réalité , un produit de la c iv i l i sat ion et por
tent la pe ine de l eur o r i g i n e . 

Chaque perle , a u contraire , a sa p h y s i o n o m i e . Il 
est à peu près imposs ib le d'en réu n ir d e u x qui so ient 
tout à fait s emblab les . On r e t r o u v e e n e l l e s l ' intime 
var ié té des produits spontanés de la créat ion qui 
n'ont pas é t é a s s e r v i s s o u s la m a i n de l 'homme. Cha
c u n e d'elles a sa cou leur , sa forme , s e s ,'eux de lu
mière , n o u s ser ions tenté de d ire : son aine . 

La pass ion des d iamants n'a pu naî tre q u e parmi 
les peuples arr ivés à un état de civi l i sat ion a v a n c é e , 
tandis q u e l 'amour des per le s e s t u n s e n t i m e n t q u i 
remonte a u x premiers â g e s d u g e n r e h u m a i n . Les 
ant iques chants sacrés de l'Inde racontent l e mirac le 
d e ces gout tes de rosée qui éta ient tombées d u haut 
d u ciel pendant la nui t entre les d e u x v a l v e s entr'ou-
v e r t e s de coqui l lages m a r i n s oubl iés par l e s flots de 
la mer sur le sable du r i v a g e . 

L'Inde est res tée le pays des tradit ions immuables ; 
c'est entre l'île de Ceylan et la terre ferme, dans la 
baie de Manaar o ù l 'une des d iv in i tés l e s p lus véné
r é e s de s sectateurs de B r a h m a s'est e n f o n c é e s o u s 
les flots pour arracher a u x g é n i e s sous -mar ins le 
plus préc ieux de leurs trésors , q u e se fait depui s 
quarante s ièc les la récolte annue l l e des per les . 

En généra l , l es Hindous qui se l ivrent à ce pénible 
et d a n g e r e u x m é t i e r t rouvent l e s coqui l lages à perles 
a une profondeur de h u ' t à neuf m è t r e s ; pourtant il 
arr ive i>arfois q u e la maleagritia niargarilifera v a 
se fixer sur des bancs de corail à dix-huit mètre s au-
dessous du n i v e a u do la m e r , mai s il est très rare 
qu'el le abandonne l e s c o u c h e s supér ieures , a t tendu 
qu'elle résisterait difficilement a u n e t empérature qui 
s'abaisserait au-dessous de v ingt -c inq degrés . 

Après les partages d u but in , l es huî tres per l ières 
sont enfouies s o u s le sable jusqu'à c e qu'el les tom
bent dans un état de putréfact ion a v a n c é e . Alors , 
les coquil les s 'ouvrent toutes seu les et c e qui res te 
de la chair des mol lusques en décomposi t ion est lavé 
dans des a u g e s à moi t i é rempl ies d'eau de m e r . C'est 
du rétidu de cet te boui l l ie nauséabonde que sont 
ex tra i tes l e s per les . Sur les c ô t e s de s archipe ls de 
Tahiti et de Marshall, on pvche une var ié té de la 
intl«agrina margaritifera qui produit de s per les 
noires très e s t imée» . 

A la dernière expos i t ion internat ionale d e p ê c h 
r i e* qui a e u l ieu à Berl in , u n col l ier d e p e r l e s 
jaunes de l'Inde a été m i s e n v e n t e ù c e n t mi l l e franc», 
tandis qu'on demandait c e n t v ingt -c inq mi l l e francs 
d'un col l ier de per les blauvhes de P a n a m a et cent 
c inquante mi l l e francs d'uu coll ier de perle;» uoirca 
de 1 Océan Pacif ique. 

U y a auss i des coqui l lages d'eau douce qui four
nissent des p e r l e s . U n e seu le nwiison de bijouterie 
acheta pour plus d e c inq c e n t mi l l e francs de perles 
a u x aventur iers qu i s'étaient abattus sur la port ion 
or ienta le du T e x a s . Toute fo i s c e t t e prospér i té d u r a 
peu; l e s bans de coqui l lages m i s à découver t et ex 
ploi tés à outrance n e tardèrent pas à s 'épuiser. 

CésMtr ii<> IE:i/an drame eu li actes 

SALLE DES FETES, Place Leverner, à Toarcoiag. — 
La troupe, de drame du Théâtre rie llonbaix sons 
la Direction de M"' veuve DKSCHAMPS. — Bureaux à s h. 
R deau à 8 h. l\î précises. — Lundi 7 janvier. — 
U e T a l i s m a n , opéra-comique en 3 actes et •'• tableaux. 

Les Valses Chantées dn célèbre compositeur français : 
Fraises au Champagne, Le Cœur d'Yvette, Les Framboi
ses, sonl, avec la valse pour piano Marquis» et Divett1, 
le grand succès dn jour, 

JKfe • • • • • • • • • • • • • • • • • • • « • « • • « « > > 

CARTES», UISITES; 
^•* • • • • • • • • • • • • • • • «»*.««»»»«» 

A l'imprimerie Alfred Reboux 
UNE JOLIE BOITE 

CONTENANT 

100 Cnrte3 & 100 Enveloppes 

ivoire 2,25 igravuiei... 3,25 

deuil . . . . . 3,75 .(gravure;... 4,75 

100 CARTES seules: 

: . _ . 1,75 f r r s ^ . . U i 

3.00 . , , , ^ 1 ' ! . . . ZOO 

9 s 

G r a n d c l i o i a c c i e 

CALENDRIERS, ÉPHÊMÉRIDES & ALMANACHS 
rOVM tOCIKTÊi 

P A P l t R A LETTRES ANGLAIS 
HLANr. I.T r o t ras N U A N C E S , DKPCIS 

OM 0,80 

ASSURANCE CONTRE LE FEU ET LE YOL 
L E S 

COFFRES-FORTS 
GRUSON 

GARANTIS I N C O M B U S T I B L E S 
Tout en Fer el blindés d'Acier 

L I L L E , 21,1UE ROYALE, L I L L E 
3704S E n v o i d e T a r i f s s u r d e m a n d e . 8325tl 

La Librairie du Journal de RoubaLc offre,*pour 
l e pr ix m i n i m e de tl t r . , u n exce l l ent t i m b r e 
c a o u t c h o u c * m o n t é sur plaque métal et enfermé 
dans u n e jo l ie boite on méta l blanc, inoxydable . — 
Lo morne, a v e c m a n c h e , depuis A f r . 5 0 jusque 
S f . ô O . selon le g e n r e . Ini t ia lesentre iacées O f . ,">u. 

DU TAPIS 
ibreinoir, M a i * 
iiiter directement nue im-

-.RTIGLES H «llfBUJAFM 
ee itiii mi pense ! d'offrir des objets absolument 
aelbentiqnes à dos prix incroyables de bon marche. 

I. me da VieMbrerar, M H i 
La maison vient de traiter directement DUC im

portante affaire en 

Tapis de Table Levantins1 

CARRES 
(BRODSRII JAPON! 

r W B COUSSINS 

Paravents 

Ecrans ^ cheminée 
CâRPETTFS TOUTES TAILLES - LINOLÉUM 

tev&rdGambetta. nu «.I.1 Lannoy. 
juocl.a.nemcnt tJOiutl du t.l..VNU 

i.i.v. bE ftoçtuix. — B 
Construction nouvelle. Tr 
CIH-jrE I.ENKA.diH\l.ire : k. LES 
o.'nle et en liberté. — Troupe composte ue '.M artistes, c:.t>u'c 

«vers, pviuuastts, acrobates, olo^n.-.sauteurs, n'ayant jamn 
nu a Hou bai \ - 2ù daiisen>e«. Ciandes p.mt(»miin«s nul 
ucs et féeriques aver corps df ballet. Ouadiilles nanocuue 

tandem, chevaux -auteurs. — I ne aflkbeultérieure •narnirn 
le jour Q#S débats. 

t = , I B L . I O G R A . P H I E 
R e v u e d e s D e u x M o n d e s , 15, rue de l'Université, 

Paris. — Sommaire de ta livraison du 1" janvier 1895. 
I. L'armature, deuxième partie, par M. Paul Harvieu; II. 
II. L'Afrique romaine. Promenades arctiéolofriqnes en 
Algérie et en Tunisie, v u . La conquête des indigènes, par 
M. Gaston Boissier, de l'Académie française ; 111. La Un 
du secoed Empire. 1. Le dernier ministère, par M.Etienne 
Lainy ; IV. Après une visite au Vatican, par M. Ferdinand 
Branetière, de l'Académie française ; V. Le mécanisme de 
la vie moderne, m. Les établissements de crédit, par H. 
le v comte Georges d'Avenel : VI. Note de voyage en Asie 
Cer.trale. Le Turkestan russe, par M. lùiouard Blanc ; 
Vil. La Renaissance latine. Gabriel D'Annan2io : Poèmes 
et romans, par M. le vicomte Kugène-Mclchior Je Vogilé, 
de l'Académie française ; VIII. Lo comte de caprivi. ses 
ennemis et sa disgrâce, par M. G. Valbert : IX. Les revues 
anglaises, par M. T. de Wyzewa ; X. Cbronique de la 
quinzaine, histoire politique et lillérairc, par M. Francis 
Cbarmes ; XL Bulletin bibliographique. 

Prix de l'abonnement : Paris, un an. in> fr., six mois, 
26 fr.; trois mois, 14 fr. Départements : nn an, :*i fr.;aix 
mois, â'.l fr.; trois mois, 13 fr. Etranger : un au, f.i fr,; 
s ix mois. 32 fr.; trois mois, 17 fr. Los abounneuienU par
tent du 1er et du ii> de chaque mois. 39346. 

I .e M o n d e i t l a s t r é , 13, quai Voltaire, Paris. — Som
maire du numéro 1871 du K janvier I89S. — Portraits : 
Le général Tcherkof, ambassadeur extraordinaire du 
Tsar. — S. H. François 11. roi des Deux-Siciles, récem
ment décédé. — Alexandre Dumas. — Heaux-Arls : Cili-
nerie, tableau de M. Ad. Hyuais. — Enterrement d'un 
marin; tableau de M. Hesnou. — Paris : Projets primés 
pour l'Expssition de 1"J0Û. — La guerre Sino Japuuaise : 
Prisonniers chinois interrogés par des ofliciers japonais. 
— f'.oin de champ de bataille à Piug-Yang. — Soldats 
japonais souffrant de la dysenterie. |— i'héàlre illustré : 
Palais-Koyal : Les Ricochets de l'amour. 

Texte. — Chreniques : Courrier de Paris, par Pierre 
Véron. - Variété : La Chambre de Voltaire, par G. 
LenAtre. — Semaine scientifique, par In docteur Servet 
de Bonnières. - Projets d'Exposition, par Gny Tomel.— 
Théâtres, par H. Lemaire, — Sport, par Archiduc. — 
Autour de la vélocipédie, par F. de Villemont. — 
(explications des gravures, échecs, récréations, rébus, 
evua comique, bibliographie, science amusante, elc. 

Nouvelle : Les ét ienues du Mme d'Orlillac, par Louis 
Faran. — Eu su|iploinent : Les Gamineries de H. Triom
phant, roman de M. Ch. Moreau-Vaulier — Illustrations 
•le M. Ballunau. — i»e numéro. 50 centimes. I M a U 

J o u r n a l d e l a . f e u o e a a e . — Soniniaim de la I1M" 
livraison i2* décembre 18HV. — TEXTE . Bobmsou et 
Robiusoniic, par Pierre Macl. — L'alinanach Hachette. 
Lagrav.dc Emil ie des insectes. — Les messages d'une 
hirondelle, psi Aimé Giron. — La télégraphie optique 
vulgarisée, par S'auiel Rellet. — Chaque numéro, 40 cen
times. 

ILLUSTRATIONS m : A. Paris, Myrbach, Le Riant, etc. 
ABONNEMENTS : l u au, 20 fr. Six mois. 10 fr. 
Bureaux a la librairie Hachette et (;•• 7v», boulevard 

•iaiut-Gerinaiii. Paris. 

INGENIEUR-PRGFESSEUR 
eni i inorai l instvuel 'on l ittéraire, cummercia'.e 
nduatriel le . V I S I I E S D ' É T A B L I S S E M E N T S . 

Examens dispensant de 2 ans 
Ber. .1. ' . . . : 

Heine (Seine) . 

servie. 
mil* i-

miliiiire 

GOFFIN et BABEHEL 
48, rue de l'Epeule, Roubaix 

u UL:UJII UJÎ 

d e B â t i m e n t s 
I MAÇONNERIE, DALLAGES, CITERNAGES 

Pierres, Marbres, Plafonnage 
i 

Niveaux P L A N C H E R S syst. Bennebique 

e n ( s c i e z * e t b é t o n d e c i m e n t 

SECURITE ABSOLUE CONTRE L'INCENDIE 

l - n s I T O i t ' M niiiniics (Grippe;, Bronchite*, 
b U n I n C I n ital iens de Poitrine M de . 
l e S i r o p et l a l ' à t e l ' c c t o i a l c de Nal'éde D E I . V N G U E X I E R 
possèdent u n e efficacité certaine, constatée i>ar 4 0 
Médecins des Hôpitaux do Par is . N e c o n t e n a n t 
ni Opium, ni Morphine, ni Codéine, on les donnera 
avec sécurité et succès a u x eul'ants atteints de t o u x 
ou île coqaetnctte. Dépôts dans les Pharmac ies . S M M 

GUERISOIM 
RADICALE des Maladies S«rifci 

n s a a D U T A T T •VSSHBBS*. »CBÈJS.»S, 
SALAUlESDEulT H - f a U U U B B S S VAllIQL'Iil'X 
l ' o n s u l t a t i o n a t o a s lesjour-*. di'll li. a ."» h., par 

M. VANDENDKIESSCHE 
médecin-consultant spécialiste 

1 . I 1 . 1 . K . 6 . r u e P u é b l a . 6 . 1 . 1 1 . 1 . K 
P O M M A D E A N T I H E R P É T I Q U E 

Pour Dartres, Eczémas, Démangeaisons 
2fr. V i t pat; 1 a*. 'M par maiidut-postt1 

l'iii* n o t i c e hpét' iale e s t e n v o y é e tiHA TIS 
n o n - e n v e l o p p e c o n t r e timl>re «le » . l i ShJHal 

lw« C o u r r i e r d e l a P r e a a e , i l , boulevard Mont
martre, * l , Paris, fondé eu 1889. Directeur ; A. Gallois, 
fournit coupures de journaux et de revues snr tous su
jets et perfonnalttés. — Télépliouo n' 101.JO. — Ascen
seur. — Lo Courrier de la Presse lit 6,0uo journaux par 
jour. 

Tarif. 0 fr. 30 par i ou pure : Tarif rcdail, paicniuut 
d'avance, sans période de temps limité. Par luo coupu
res, as francs, par 250. So fr.; par 500. 10à fr.: par 1000, 
300 fr. — Tous les ordres sont valables jusqu'à avis coa-
traire. 30*ttid 

Mar< | i i i*e e t n i v e l l e . — Marquise et Divetlc, la 
nouvelle et dél ie i îase valse de Jules Klein, intrigue el 
charme tout Paris. Ravissant koaauet de ileura de* Al
pes, au frais et sauvage parfum, l a valse Marquise et 
Divette, doût le succès égale celui de Fraisa au Cham
pagne a paru, comme cette dernière valse, pour piano 

N o u s a v o n s le regre t d'ajouter que. dans cet te œ u - seul; en édition simplifiée; i 4 mains; pour etolon et 
v r e da dévastat ion , 1 honuna a e u des eostabontoturs t piano-, pot Rate et piano. 

TAPIS 
TENTURES - LINOLÉUM 

T a p i » , m o q u e t t e j a c q u a r d pour salor 
sal les à m a n d e r , ves t ibu les , esca l iers , foyek*s 
port ières . S p é c i a l i t é d e C a r p e l l e s de tolis 
s ty l e s T a p i » » d e t a b l e e n peluche, soie , la ine 
et eott.n. L i n o l é u m p o n t * p a r q u e t a e t 
e s e a l ' e r s , dr.ns toutes les qual i tés . 

TAPIS D E S M Y R N E 
Ouvrage* d'agrément . B r o d e r i e s en tous i 

K enres. T a p i s s e r i e s fantaisies et de style. 
• • m o m e n t * d ' é s r l i s e s é c h a n t i l l o n n é s . 

FOURNITURES pour tous oto-rages. 

L. DECRAÊNE-MATHIEU 
28, rue de la Gare, ROUBAIX 
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